
Nous lisons dans la Liberté : 
« Om a parlé de diyers côtés de la mise en liberté 

très prochaine du duc d'Orléans. 
» Nous pouvons assurer qu'effectivement celui-ci 

ne tardera pas à être reconduit à la frontière, mais 
la décision eilective n'est pas encore prise et pourrait 
•e faire attendre un certain laps de temps. » 
L'affaire du Crédit Foncier. — Une nouvelle 

à s e n s a t i o n 
Par is , 16 mai. — La Cocarde publie les rensei

gnements suivants, dont nous lui laissons, bien 
entendu, toute la responsabilité |: 

« Hier, malgré la fête de l'Ascension, le syndic des 
agents de change de Paris se rendait chez M. de 
Kreycinet, président du Conseil, et, pour justifier 
cette visite inattendue, lui exposait la situation sui
vante : | 

» Samedi dernier, informé que les obligations du 
Foncier pleuvaient par liasses chez les agents de 
change avec ordre de vente immédiate et comprenant 

3ue ce stock lancé sur le marché d'uu seul coup.pro-
uirait une baisse qui ressemblerait furieusement à 

un krach. M. Rouvier qui tient à sauver M. Chris-
toptile de la débâcle alin de se sauver lui-même, 
demanda aux agents de vouloir bien lui accorder un 
délai et garder ces titres en portefeuille jusqu'au 
jeudi suivant c'est-à-dire jusqu'à hier. 

» Les agents de change y consentirent.mais devant 
l'affluence des titres qui indique une véritable pani
que dans l'opinion, ils ne pouvaient patienter plus 
longtemps et demandaient au gouvernement une so
lution immédiate. 

» M. de Freycinet s'enquit de la somme représen
tée par tout ce papier dont les successeurs voulaient 
se débarrasser. Il y en a pour soixante-quinze mil
lions à l'heure actuelle. 

» Epouvanté, le président du conseil réclama vin^t-
quatre heures pour prendre une décision, ce que le 
syndic des agents de change lui accorda. 

» Cest donc ce soir, dernier délai, que le gouver
nement devra apporter une solution au public, 
sans quoi c'est l'effondrement délinitif du Crédit fon
cier et la ruine des obligataires. » 

NOUVELLES MILITAIRES 
L a classe 1 8 8 6 . — On annonce que M. le minis

tre de la guerre a décidé que la classe 188U serait riii-
voyée dans ses foyers le 1er novembre prochain. Les 
brigadiers et les caporaux do cette classe peuvent dés 
maintenant contracter des rengagements. 

Corps de san té mi l i t a i re . — Ont été nommés à 
la date du 11 mai MO, au grade de médecin major de 
I re classe : M. Paymard, médecin-mojor de 2e classe 
au21e régiment de dragons, en remplacement de M. 
Procaard, décédé. — Designé pour le 38e régiment 
d'infanterie. 

M. Folie-Desjardins, médecin-major de 2e classe 
au 1er régiment d'infanterie, en remplacement de 
M. Bourgeois, mis en non-activité. — Désigne pour 
le 85e régiment d'infanterie. M. Grouille, niédecin-
înajarde 2e classe au 1er escadron du train des équi
pages militaires, en remplacement de M. Corties, 
promu. Désigné pour le 43e régiment d'infanterie. 

— Au grade de médecin-major de deuxième classe : 
M. Martin, de Lille, médecin aide-major aux hôpi-
t iux militaires d'Alger; M. Martin est le fila du re
gretté M. Paul Martin, professeur de musique: 11. 
Dève, médecin aide-major de lro classeauiie bataillon 
de chasseurs à pied, en remplacement de M. Soulié, 
décédé. — Désigné pour le 1er régiment d'infanterie; 
M. Teurniér. médecin-major de 2e classe en non-ac
tivité pour infirmités temporaires, en remplacement 
de M. Aubertie, mis en non-activité. — Désigné pour 
le 2e bataillon d'artillerie de forteresse; M. Gehin, 
médecin aide-major de Ire classe au 156e régiment 
d'infanterie en remplacement de M. Grouillc.proniu. 
Désigné pour le *i régiment d'infanterie. 
• Mutations. — M. Isambart, médecin major de Ire 

classe au 43e régiment d'infanterie, pour les fonctions 
de médecin-chef de l'hôpital militaire de Dunkerque. 
M. Desmons. méde ; n major de Ire classe au 118e ré
giment d'infanterie, pour le 110e régiment d'infante
r ie . M. Toussaint, médecin-major de 2e classe au 
48e régiment d'infanterie peur le 1er escadron du 
train des équipages militaires. 

C H R O M O l ^ LOCALE 
R O U B A I X 

L a C o n s e i l m u n i c i p a l a tenu, vendredi soir, 
sa première réunion de la session de mai. Nous 
publions le compte-rendu plus loin. 

U n j o u r n a l d e P a r i s , le Gaulois, a publié, à 
propos des grèves de Roubaix-Tourcoing-, une con
versation qu'un de ses rédacteurs aurait eue avec 
M. "Welter, procureur de la République, à Lille. 

Le journaliste parisien prêtait à l 'honorable ma
gistrat des appréciations tellement étranges, et lui 
faisait affirmer des faits et deschiffres si contraires 
a la vérité, que nous avons voulu en avoir le cœur 
net . 

Nous avons envoyé aujourd'hui un de nos rédac
teurs demander à M. Welter s'il acceptait la res
ponsabilité de ce qu'a imprimé notre confrère. 

Comme nous nous y attendions, M. le procu
reur de la République à Lille nous a fait dire qu'il 
n'avait en aucune façon tenu le langage qui lui est 
attribué. 

Caisse d'Epargne de Roubaix. — Voici le 
compte-rendu des opérations de la Caisse d'Epar
gne de Roubaix pendant Tannée lcX'J. 

Dans le cours do Tannée 1889, le nombre des 
opérations faites avec les déposants, soit pour ver
sements ou remboursements en espèces, soit pour 
transferts, achats de rentes et encaissements d'ar
rérages de rentes a été de 20.889 au lieu de 19.117 
faites en 18S8 : ce qui fait pour l'exercice lSc>J,une 
augmentation de 1.772 opérations. 

Le solde dû aux déposants le l«r janvier 18o9, 
était de 10.7'Ji!. 341 17; au 31 décembre de la mê
me année il s'élève à 11.750.012 74; c'est donc, 
peur l'exercice, une augmentation de solde de 
956.058 57. 

En 1889, la caisse a reçu par 14.403 versements 
en espèces, 36 transferts d'autres caisses et 8 ca-
caissem»nts d'arrérages de rentes, une somme 
de 2.771.808 56 
Les intérêts alloués aux déposant 
se sont élevés à 411.088 81 

Total des recettes. . 3.183.497 'J7 
Les remboursements se déeomposent comme 

suit : 
6.385 remboursements en espèces, 19 transferts 

sur d'autres caisses, 34 achats de rentes dont 12 
d'office et 4 psr l'effet de la déchéance trentenaire 
en tout pour une somme do 2.22G.798 80. 

La caisse,qui comptait,au 1er janvier 1889,49,696 
déposants, a ouvert, pendant Tannée, 2,759livrets 
nouveaux ; elle en a soldé 1744, et, au 31 décem
bre, elle possède 20,711 déposan t s ; avec une 
augmentation de 1,015 pour Tannée. 

H a été acheté en 1889, pour le compte de 34 
déposants, 1479 francs de rentes qui ont employé 
un capital de 40.438,40, supérieur de 1.808,50 au 
capital employé en Î888. 

Les comptes frappés de déchéance trentenaire 
en 1888 et portés r.iz. fonds de dotation en 18«9 se 
sont élevés à 85,40 pour 4 livrets annulés en con
formité de la loi du 7 mai 1853. 

Le capital personnel de la caisse, qui était au 
I«r janvier 1889 de 179.229 77 

S'est accru pendant l'exercice : 
l" Des intérêts propres 

audi t c o m p t e . . . . 7.172 60 
2» Des bonifications 

par l'effet de la retenue 
de 1/i 0 /0 sur les inté
rê t s alloués par la Caisse 
des dépôts et consigna
tions 16.088 30 

3» De 4 comptes péri
més. . . . . . . 85 84 23.346 74 

Ce qui porte l'avoir particulier de 
l a caisse à 202.570 51 
place en compte courant à la caisse des dépôts et 
consignations. 

Voici maintenant quelques autres renseigne
ments statistiques ; 

Le solde dû aux déposants,le 31 décembre 1889, 
est de 11,750,042,74. Cotte somme se subdivise 
entre 20,711 livrets dont 11,787 appartiennent à 
des hommes ; 8,906 a des femmes et 18 à des so
ciétés ou associations. 

Les nouveaux livrets ouverts en 1889, se subdi
visent comme suit : 1520 à des hommes, 1198 à des 
femmes et 5 à des sociétés. Dans le nombre des 
hommes sont : 952 majeurs, 518 mineurs assistés 
de leur représentant légal et 50 autres mineurs non 
assistés . 

Dans le nombre des femmes, 106 sont mariées 
assistées de leurs maris; 283 sont également ma
riées non assistée»; 421 sontmajeures célibatairrs 
eu veuves; 288 sont mineures assistées do leur 
représentant légal, enfin, 100 sont mineures non 
assistées. 

Le nombre des versements en espèces a été de 
14,403; ils ont été faits par 7,858 hommes, 0,532 
femmes et par 13 sociétés ou associations, ils se 
décomposent de la manière suivante • 3,661 verse
m e n t s de *0 francs et au-dessous: 5,50» de 21 * 

100 francs; 2,05!) de 101 à 200 francs; 1,987 de 
201 à 500 francs; 800 de 501 à 1000 franos et 387 
de 1,001 à 2,000 francs.La moyenne par versement 
est de 190,92. Le nombre des remboursements en 
espèces a été de 0,385; ils ont été effectués à 3,705 
hommes, 2,674 femmes et à 6 sociétés ou associa
tions. En voici la décomposition .• 183 rembourse
ments de 20 fr. et au-dessous; 3044 de 21 à 100 fr,; 
876de 101 à 200 fr.: 771 de 201 à 500 fr.; 532 de 
501 à 1000 fr. et 699 de 1001 à 2000 fr. 

La moyenne par remboursement est de 341,13. 
Le résumé général des opérations depuis l'éta

blissement de la caisse ( l i m a i 1813) jusqu 'au 31 
décembre 1889, indique qu'il a été ouvert 55,930 
livrets; ceux soldés s'élèvent à 35,210, reste en 
cours 20,711. 

Depuis la fondation la caisse a reçu par 274.012 
versements en espèces, transferts-recettes, arréra
ges de rentes une somme de . . 37.839.813 17 

Les intérêts alloués aux dépo
sants s'élèvent à 5.219.281 30 

Ensemble. . . 43.959.0M 47 
Elle apsyé en 112.514 rembour

sements 31.309.031 73 

11.750.042 74 
Ce solde au 31 décembre 18S9 se décompose 

comme suit : 
1 à 4.309 livrets de 

3.418 » 
1.911 
8.890 
2.108 
3.809 
1.738 

21 
101 
201 

20 fr. 
100 », 

î . d . i c i 

2.0UO » 1.001 
>• 2.001 et au-des

sus (réductibles i . 
8 livrets de 2.001 et ao-des-

sus (non réductibles) . 

20.711 11.750.042 74 
Dans le but de faciliter l'accès de la caisse aux 

déposants étrangers à la ville, le conseil des direc
teurs a décidé que tout livret do la caisse d'épar
gne de Houbaix pourrait être présenté indifférem
ment boit à la caisse ccutralo soit à Tune ou l'au
tre des succursales de LemnoffJJroi» ttWattrelo*. 
En conséquence, les opérations des succursales 
sont comprises dans l'ensemble do celles de la 
caisse centrale. 

En résumé la marche progressive des opérations 
ne s'est pas ralentie et le résultat de Tannée 1889 
doit être considéré comme très satisfaisant. 

Ce succès est tout à l 'honneur du conseil des di
recteurs, que M. E. Leeomte-Scrépel préside avec 
tant de dévouement. Nous devons aussi, des félici
tations au zélé et intelligent caissier, M. J. FréV 
mont. 

L e s c o m p a g n i e s du 1er régiment de ligne, 
casernées à l'Hôtel des pompiers, partent samedi 
matin pour Cambrai : elles sont remplacées par 
deux compagnies du 43e de ligne, arrivées vendre
di soir, à six heures, et venant de Tourcoing. 

L e c o n c o u r s h i p p i q u e des dimanche et lundi, 
18 et 19 mai, sera plus brillant encore que ceux 
des années précédentes. Jamais les engagements 
n'ont été plus importants . Tous les premiers prix 
des concou.s de Paris, Bruxelles et Gand y pren
dront part. 

Les engagements des chevaux sauteurs sont très 
nombreux; le concours des équipages ne sera pas 
moins intéressant. 

Si le temps se maint ient—et on a tout lieu d'es
pérer qu'il se maint iendra— ce sera une fête des 
plus attrayantes où le Tout-Roubaix sera repré
senté. 

Les membres actifs et honoraires sont instam
ment priés de se munir do leur carte qui sera ri
goureusement exigée à l 'entrée. 

U n t i r a g e d ' o b l i g a t i o n s . — Un tirage d'< bli-
gations (emprunt de 980,000fr.) a c u l ieuàl 'Hôtel-
de-Ville. 

Voici la liste des obligations sorties et rembour
sables au pair le 1e ' ' juin prochain : 

G od 179 2.<i 609 MS CI2 MB 
082 fW7 778 948 979 979 1 027 1.177 

1.S43 1.499 1.497 1.588 1.550 1.583 1.391 1.756 
1.850 1.994 2.022 2 ft« 2.061 3.278 2.285 2.313 
2.400 2.4ÎM 2.550 2.574 2.619 2.783 2.839 2.851 
S.865 2.8S6 8.867 2.889 2.894 2.963 2.961 8.123 
3.188 3.220 3.211 3.2.7.) fl.!>i; I 3.2*5 3.352 3.3Î13 
3.410 3.114 3.5S5 8.538 8.519 3.571 8.583 3.597 
8 6;i2 8.891 8.785 8.979 4.058 4.077 4.182 1.279 
4.312 4 831 4.840 4.88d 4.888 4.4414.442 4.459 
4.1G3 4.530 4.0'JO 4.737 4.709 4.8014.073 

S e r v i c e s a n i t a i r e à la f r o n t i è r e . - - Par 
décision ministérielle, en date du 16 mai, rcudue 
sur la proposition de M. le Préfet du Nord, M. 
Bertrand, vétérinaire à Roubaix. successeur de 
M. Chieus, a é,é nomraé inspecteur sanitaire du 
bétail et des viandes fraîches au bureau de Wat -
trelos. 

Sa i s i e a u x h a l l e s . — Ven iredimtti ia , M.Tins-
pecicii1 des denrées alimentaires a saisi aux hal
les (••..xautc-quinze k. do pois:;on reconnu impro
pre a la consommation. 

L a d u c a s s o d u C c q - F r a n ç a i s a v a t t attiré cette 
année bon nombre de promeneurs, grâce au beau 
soleil du jou rde l'Ascension. 

Malheureusement, un ace dent bien regrettable 
s'y es* produit : un jeune enfant d'une domaine 
d'années s'est cissé le pied en sautant d'une ba
lançoire : il a dû être reconduit à sou domicile. 

Le caissier infidèle de MM. Goffin et Gaberel, 
le jeune Mullior, de Croix, vient de se faire arrê
ter dans les circonstances suivantes : 

Jeudi soir, il se présentait chez son ancien pa
tron, et lui proposait un arrangement. M. Goffin 
fit immédiatement prévenir l 'agent Leeomte qui 
vint s'assurer do la personne de Mullier et le con
duisit à la maison d'arrêt où il passa la nuit. Ven
dredi il fut amené à Roubaix. 

U n c o n c o u r s d e c h i e n s r a t i e r s a eu lieu 
jeudi à cinq heures du soir à l 'estaminet « Le 
Broutteux », tenu par M. Huss, boulevard Gam-
betta. 

Deux chiens étaient en présence, Mars à M. 
Hussctife&e;/ à M. Lepers de Croix ; ils devaient 
détruire chacun dix rats. 

Mars a terminé son hécatombe en une minute 
47 secondes, tandis que i /c6r ; /ara is deux minutes 
47 secondes ; Mars a été proclamé vainqueur. 

U n a c c i d e n t , r u e d u T i l l e u l . — Un accident 
s'est produit,jeudi soir, au bal donné a l 'estaminet 
de M. Nutte, rue du Tilleul. 

Un employé d'usine, M. Henri Baudoin, âgé de 
27 ans , qui dansait, a glissé sur le plancher et est 
tombé. 

Lorsqu'il a voulu se relever il s'est trouvé dans 
l'impossibilité do marcher. 

Onalla chercher. M. Druello,médecin, qui cons
tata que M. Bauduiu, dans sa chute, s'était frac
turé la cheville et que cet accident nécessiterait 
un repos absolu de plusieurs semaine .. 

Le blessé a été reconduit a son domieile, rue 
Molière. 

U n v o l , r u e L a F o n t a i n e . — Jeudi , vers six 
heures du soir, un rassemblement de plus de cent 
personnes s'était formé devant une maison do la 
lue La Fontaine. 

Une ouvrière Agée de 38 ans , Augustine F . . . , 
qui prenait pension dans cette maison, n'avait 
rien trouvé de mieux que d'enlever, pour monter 
sonménage, tout ce qui lui tombait sous la main ; 
c'est ainsi qu'elle avait emporté plusieurs couver
tures do laine et un grand nombre d'objets mo
biliers. 

Le propriétaire de la maison était arrivé au 
moment où Augustine F . . . était en train dp démé
nager à la cloeho de bois, et de là l 'attroupement 
qui s'était formé. 

La police est accourue bientôt et a mis la vo
leuse en état d'arrestation. C'est en outre, une 
femme expulsée de France depuis plusieurs an-

U n vo l d 'ou t i l s a été commis, pendant la nuit do 
jeudi à vendredi.an préjudice de M.Durinatre.maeoo, 
dans un bâtiment en construction, rue d'Alger. M. 
Duvinage a porté plainte, mais le voleur est Inconnu. 

Los t e i n t u r i e r s et a p p r ô t e u r s do la ville de 
Roubaix s i réuniront en assemblée générale, le di
manche, 18 courant, n dix heures du îuâtin, au café 
Philémon, rue Pierre-Motte. Ordre du jour : Forma
tion d'une chambre syndicale. 

L e s épaves .— Uns broche en argpnt o été tro"-
vée. jeudi matin, dans l'église Saint-Martin, i la 
sortie de la crand'messe. On pont la réclamer aux 
bureaux de TAvenir , rue du Vieil-Abreuvoir. 

Croix . — La maîtrise de l'E^liso a exécuté, jeudi, 
jour de l'Ascension, la messe do Notre-Dame des 
Anges. Les chœurs et les solos ont été parfaitement 
exécutés. 

A l'offertoire, M. Plouviet. l'honorable président 
de la société a chanté, avec beaucoup de goCttl'être 
Maria de Gounod. 

Les soli ont été exécutés par M. Mansart. L'en
semble des chants a été parfait et l'exécution fait 

honneur à l'intelligente direction du chef de la so
ciété, M. César Petit. 

— Un accident de voiture qui, heureusement, n'a 
pas eu de suites graves, s'est produit, vendredi vers 
quatre heures, me Chovreul. 

Mlle UeUien.de la rue de TKpeule.servàit un client 
et avait abandonné son cheval un instant. L'animal, 
1 ris de peur, s'emballa et, dans sa course folle, ac
crocha un poteau. Le choc brisala voiture et le cheval 
continasa route avec Tavant-train qui lui battait les 
jarrets. 

On parvint cependant à l'arrêter avant qu'il eût 
causé d'autres accidents. 

W a s q u o h a l — L a fanfare do cavalerie organise 
avec le concours de plusieurs sociétés, pour le diman
che 18 niai, un concert-festival, suivide bal, qui sera 
donné dons les jardins du Noir-Bonnet. Prix du ca
chet : cinquante centimes. 

— Un vol qui dénote une certaine audace de la 
part de l'auteur a été commis dans la matinée de 
vendredi, entre six et sept heures, à l'estaminet du 
Mont-Valérien, tenu par lf. Bronchart, au Pont du 
Try. 

Un inconnu qui se trouvait dans l'estaminet en
tendit M. Bronchart dire à un de ses clients habi-
tuils qu'il devait sortir pour une course et que sa 
femme étant absente, il devait fermer sa porte. 

L'inconnu se retira etattendit le départ du cafetier 
puis passant par une fenêtre il pénétra dans ;a mai
son. L' s'empara d'une somme de quarante-trois fr., 
ainsi que de quelques timbres-po.ste qu'il trouva dans 
une commode et disparut. 

Quelques instants après le retour de If. Bronchart 
un voisin vint lui demander un timbre : c'est alors 
qu'il s'aperçut du vol dont il venait d'être vic
time. 

Wat t re los .—La fraude.— Une brigade deWattre-
los. accompagnée d'ans autre brigade de Roubaix, 
postée dans les environs de la frontière, a arrêté cinq 
jeunos gens qui ont été trouves porteurs d'une 
grande quantité de café vert. Ceux-ci ont été remis 
entre les mains de la gendarmerie et écrouésensuite 
à la prison de Lille. 

— Pans la nuit de mercredi à jeudi, le sous-briga
dier Larrivièrc et le préposé Durctz, de la brigado 
de Roubaix, en tournée à Wattrelos, ont dressé pro
cès-verbal aux nommés Depraote et Journez, qu'ils 
ont surpris en train d'introduire en fraude deux sacs 
de blé pesant 150 kilogrammes. 

— Vue grave affaire. — Les auteurs de l'agres
sion que nous avons signales ne tarderont pas à être 
arrêtés. La police sonnait leurs noms : ce sont deux 
ouvriers peigneurs, âgés do 23 ans, les nommés 
Emile Moulard et Carlos Perla. 

Ces deux jeunes pens se reposaient dans un pré, 
quand ils aperçurent sur un chemin voisin.une jeune 
tille de 15 ans. 

Lorsqu'elle fut passée, Moulard la roua de coups, 
tandis que son compagnon s'emparait du peud'argeut 
qu'elle possédait. 

La jeuno fille fut délivrée par l'arrivée de deux 
personnes qui mirent les malfaiteurs en fuite. 

L e e r s . —Encore une imprudence. —. Pendant 
une absence de sa mère vendredi, vers midi, un jeuno 
homme de 17 ans, G. . . s'empara d'un fusil pour tirer 
sur dos moineaux. L'arme n'était probablement pas 
eu bon état, car au premier coup de feu elle éclata, 
et le malheureux jeune homme eut la main gauche 
fortement endommagée, 

t."u docteur fut aussitôt mandé,mais il n'espère pas 
que C pourra se servir de sa main avant cinq où 
six semaines. 

Société de C o n s o m m a t i o n d e R o u b a i x . — 
Prix du pain : Gruau, trois livres, ((,55 c. ; blanc, 
trois livres, 0,60 ; ménage, quatre livres, 0,55. 

R E U N I O N S E T CONVOCATIONS 
Société chora l e P « U n i o n L y r i q u e ». — Les 

sociétaires sent instamment priés de bien vouloir se 
rendre i\ la répétition générale qui doit avoir lieu le 
samedi 13 courant A 9 heures, afin d'y répéter les 
eh ours qui doivent être chantés au festival de Tour» 
coin;; les 25 et 2b courant. 

D e n t M e t d e n t i e r s . — Nous recomman
dons à nos lecteurs 1* Cabinet de M. Le Masson, 
rue- de TEspéranco, 0, Roubaix, pour dents et 
demiors perfectionnés. Le talent de M. Le Masson 
est bieu connu. Tous ceux qui ont recours à lui, 
soit pour l 'extraction des dents, soit pour les soi
gner, soit encore pour la pose de dents nouvelles 
et de dentiers, en font le plus grand éloge, l 'as 
•.'ont besoin d'aiier dans les villes voisines puur ce 
£ecie de traitement, M. Le Maison donne pleine 
satisfaction à ceux qui veulent bien s'adresser à 
lui. 20042—41910 

N o a v c U e e n c i - e c l i > c t r î q ï i e à copier 
sar.s mouillage, simple, rapide, économique. — 
Huit ièuo de bouteille, 0 i'r. 9 0 ; quart de bt utcille, 
1 fr. 7b; demi-litre, 3 ;>.; l i tre, 5 fr. — Librairie 
du Jota r.z.2 de Roubaias. 21710 43733 
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dans \s Journal d* Roubaix (grando éditien), 
et dans le Petit Journal de Xaubaix. — la 
Maison te charge de la distribution à domicile 
à des condition* très avantageuses. 

T O T J R O O l ^ i 
L ' A c a d é m i e d e M u s i q u e donnera, dimanche 

prochain, à 7 h. 1̂ 2 du soir, dans la cour d'honiour 
de THôtel-de-Ville, un exercice musical auquel 
contribueront les professeurs et élèves do 
l'Ecole. 

lui voici le programme : 
1. Hymne à la France . 'prélude, ouverture pour 

orchestre, L. Montagne ; 2. Fantaisie variée pour 
flûte, pur M. Picavet, élevé de If. Stupuy, père, 
Herinan; 3. Fantaisie sur l'Africaine, pour pit.no, 
par Mlle M, Couvreur, élève de Mlle Dewannlin, 
Moyerbeer; 4. Concerto pour violon par M. 1.». Ciau, 
élève de M. Tur'oelin, Dância. 

5. Duo du Cid par Mlles M. Gampion et P. La-
housse, élèves de Mlle li. Cardon. Massenet; (i. l'an-
taisiesur II Croéiato pour cornet par M. H.Opsoin-
mer. élève de M. Mafter, Arban; 7. A, Mélodie l»un-
kler, B. (iavottopour violoncelle par M. L. Cannion 
élève de lf. Stupuy, lils, Popper; 8. Grand ai- de 
La Reine Topaze, par Mile li. Cardon, professeir à 
l'Académie, V. Masse; 9. Fantaisie-caprice pourcla-
rinettes et orchestre par MM. .i. Dejonckeero, J , 
Vandeweghe. T.. Cuvelter, Bouvaine.D. Baas.D'ial-
luin et 11. Fourrez, élèves de M. L. Montagne. Brep-
sant; 10. Choeur de M treille par les élèves (Jenoi-
solles) des classes de solfège, Ch. Gounod. Leschomrs 
et l'orchestre sous la direction de M. L. Montagne 
directeur. Accompagnateurs : Mlles Dewannata et 
Ph . Naye. 

I n c e n d i e . — Vers 5 heures de l'après-midi les 
pompiers étaient informés qu'un incendie veiait 
de se déclarer dans un hangar dépendant do réta
blissement de M. Pierre llervaux, rue d'Amers, 
dans lequel se trouvaient quantité de tonneaux 
vides, et ou ou avait déchargé lo matin des déciets 
gras. Oa sait combien ces matières sont hiflim-
mables, et e'eat en effet un tas de déchets qui 
avait pris feu spontanément. 

L no pompe à vapeur fut vite mise en batterie 
et, en quelques minutes,!o magasin était inond5 et 
tout danger avait disparu. 

Les pertes, qui ne paraissent pas bien conBilé-
rablc, no sont pas encore évaluées. 

D é p a r t d e s t r o u p e s . — Les deux compagnes 
d'infanterie faisaient encore l'exercice à quatre 
heures, lorsque Tordre de départ leur est arrivé A 
cinq heures, elles quittaient Tourcoing pour reja-
guer leur garnispn. 

U n a c c i d e n t a u p a t r o n a g e d u S a c r é - C œ i r . 
— Jeudi, jour do TAsccnsiou, un jenne gareoudo 
15 ans , Julien Crétel, se lançait avec force sur uno 
balançoiro quand, les cordes lui échappant des 
main.-, il fut projeté en avant et tomba sur le toi 
d'une hauteur do quatre mètres. Le docteur %a-
neufville, qui fut appî lé aussitôt il lui donner s:s 
soios, constata uno fracture simple du bras drot. 
Lo blessé a été reconduit à sou domicile situé a 
proximité du patronage. 

L 'af fa i re d e f r a u d e . — Cette affaire a produit 
et on le comprend sans peine, une profonde émo 
tion. De Teuquêto ouverte dés les premiers mo
ments, il résulte qu'aucune faute ne peut être im
putée à l'employé chargé do la vêti&eatioa -;ui se 
faisait, non chez les fariniers comme on nous 

l'avait dit tout d'abord, mais au bureau même de 
la douane. 

Quant au bénéfice résultant des manoeuvres 
frauduleuses, il était bien de 8 francs par sac de 
100 kilog. Voici comment. 

Les blés d'origine européenne entrant en Franco 
paient 5 fr. par 100 kilog. ce qui équivaut à 8 fr. 
par quintal de farine. Si cette farine est ensuite 
exportée les droits perçus sur le blé est remboursé. 
Dans l'espèce la farine provenait, dit-on, du blé 
de Roumania. 

Nous pourrions fournir encore d'autres détails; 
mais nous attendrons que l'enquête poursuivie par 
la douane soit terminée. 

L ' a c c i d e u t d e v o i t u r e d u B o u l e v a r d . — La 
voiture qui a renversé, mercredi, au Boulevard, 
Nathalie Kerst, était conduite par le domestiquo 
de M. Taffin-Binault, brasseur. La jeune fille qui 
est fort sourde, a été atteinte au moment où elle-
traversait le boulevard, en courant, pour aller re
joindre sou frère qui se trouvait du côté opposé. 
Le cocher aurait crié, mais la victime n'aurait pas 
entendu. 

Le cocher n'en a pas eu moins très grand tort do 
ne pas s'arrêter. L'incapacité de travail Bera do 
quatre à cinq semaines. 

U n a c c i d e n t d e v o i ^ a r e . — Mercredi, vers le 
soir, Nathalie Kerst, tisseuse, ûgée de 22 ans, de
meurant au lilanc-Seau, sortait de l'établissement 
de MM. Dilllès et Stolz, boulevard Gambetta où 
elle travaille. Elle n'eut pas le temps de se garer 
d'une voiture îi deux chevaux qui so dirigeait à 
une très-vive allure vers Roubaix. Elle fiU renver
sée et Tune des roues lui passa sur la jambe droite. 
La docteur Bourgeois qui la visita constata t utre 
de graves contu1- ons. une luxation de la cheville. 

Le conducteur,au lieu d'arrêter, fouetta ses che
vaux et partit à fond de train. 

R e t o u r d e l a c h a s s e a u x h a n n e t o n s . — Un 
camarade d'Edouard Ilack, Hubert Myle, âgé de 
17 ans , également compromis dans l'affaire de la 
filature de M. Uesurmont, rue do Gand, a été 
arrêté jeudi à son retour du Mont-de-la-Triaité, 
où il s'était rendu en compagnie d'autres jeunes 
rôdeurs de son espèce pour se livrer à la récolte 
des hannetons. 

N ' a b a n d o n n e z p a s v o s v o i t u i e s . — Mercredi 
après-midi, le domestique de M. Fournicr-C'hieus, 
nercier rue du Vieil-Abreuvoir, à Roubaix. était 
entré dans uno maison rue du Château, pour fuire 
une livraison. Quand il revint à sa voiture, il cons
tata la disparition de deux paquets jd'une valeur do 
09 francs. 

Le même jour, rue des Ursulines, une valise con
tenant des vêtements fut enlevée de. la même manière 
delà voiture de factage de M. Irér.ée Fourre. 

Mouveaux .— La Société philanthropique de Mou-
veaux organise ponr le dimanche lo juin prochain un 
grand concert dans la magnifique campagne de M. 
Charles Pollet. 

Le programme de cette fête do bienfaisance paraî
tra ultérieurement. 

Ha l lu iu . —Une nouvolle grève a éclaté, vendredi 
matin à l'établissement de M. Sion. Les tisserands 
out quitté les ateliers à six heures, au nombre d'en
viron 1S0. 

l'ne quinzaine se sont présentés au travail l'après-
midi. 

Les ouvriers réclament une augmentation de sa
laire, mais leur réclamation ne porte que sur un 
genre spécial de travail. 

Ils doivent de nouveau demander cette augmenta
tion samedi m«tin. 

P. s. — Nous apprenons que tous les ouvriers ont 
repris le travail samedi matin. 

Bon dues . - - Lo Conseil municipal de Pondues 
dans as séance du 15 mai 1890: 1* A approuvé le 
procès-verbal de la dernière séance; 2" A demandé à 
payer en argent les contingents mis à la charge do 
la commune dans l'entretien en ISSU du chemin de 
grande communication n* i) et du chemin d'intérêt 
commun w I ri ; 8« A voté les ressources pour entre
tien d»s chemins vicinaux en lei'Jl ; 1" A émis son 
avis sur la formation du budget additionnel et du 
budget nrimitif du bureau de bienfaisance ; 5" A 
approuve les comptes de ^estiou du receveur de 
l'exercice 1889; 6» A voté lo budget additionnel com
munal do l'exercice 1800 et lo budget primitif de 
l^o! ; 7" A émis un avis favorable à uns demande de 
dispense à titro de soutien de famille. 

U u e m p r u n t . — Lo Conseil municipal de LiTo 
dans se séance de ce soir a voté l'émission d'un 
nouvel emprunt d-j six millions qui ne se con
fondra pas avec i empruu t do 24 millions en cours 
d'exécution. 

Ce nouvel emprunt sc~i consacré notamment à 
l'achèvement du Palais des Beaux-Arts, aux cons
tructions universitaires, à l 'agrandissement de 
l'abattoir, à l 'aménagement de Thôtel~de-ville 
après l'enlèvement des collections artistiques et 
différents travaux de voirie municipale. 

M. Gavelle a déclaré,au cours .''uno dise 
qu'il était opposé a l 'augmentation des dioits 
sur la bière, mais qu'il n'eugageait pas ses »U0C( •;-
seurs. 

O r d r o d u j o u r d u g é n ô r a l J a m o n t . — M. le 
gène, tl Jamont, appelé su commendement du6e 
corp3 d'armée, adresse aux troupes du 1er corps 
Tororo du jour suivant : 

(( Offlci ce. sous officiers, soldats,appelé pardécret 
Ai président de là République à prendre le cvnman 
dément du 6e corps, je me vois, non sans regrets, 
obligé de vous quitter, 

» Je vous remercie tous du concours plein do zèle 
et de dévouement que vous n'aveccessé de me prêter 
en toutes circonstances. 

» Je ne l'oublierai pas; pour vous,sous la haute di
rection de mon successeur vous resterez lidèles aux 
excellentes et vieilles traditions du 1er corps. 

n Perfectionnez sans relâche la préparation é la 
guerre; assurez en temps de paix,le maintien de Tor
dre et lo respect de la loi. » 

L e t r a v a i l a été repris partout |ù Lille vendredi 
matin. Les fabriques qui avaient arrêté le travail 
pour réparations aux machines et aux généra
teurs ont ouvert leurs portes et les ouvriers sont 
rentrés. Au tissage de M. Mamet la grève est ter
minée. Il en est de mètnc chez M. "Wibaux-
Florin. 

CONSEIL MUmiPAL DE ROUBAIX 
Séance du vendredi 10 mai 1890. 

Compte-rendu sommaire du Journal de Roubaix) 
Présidence de M. JULIEN LAO-iniE, mairo 

La séance est ouverte à S heures 15. 
M. i.r. Muni; procède à l'appel nominal. 
Présents : MM. A. Vinchon. P. Destombes, F, 

Watine, C. Parut , adjoints ; F. Roussel.G. Legrand, 
A. Dupire, a. Leclercq, A. Louage, le docteur lie!--
ville, A. Harinckouck, le docteur LargiUière, E. Tiers, 
Deleporte-Bayart, BourRois-Dhellemmes, Bourgois-
Carlier, Farvae lue, IL Briet. P . Degnlle, L. Willem. 
G. [leyndriekx, F. Fanvarque. J.-B. Pennel, s. Ché-
ron, II. Blanchot. A. Lepers. H. Salembier. F.Caris-
sinio, lo docteur Carrette. K. Debuchv, J. Lerouge. 

Absents: Mit. J . Legrand, C Spei. V. Vaissier. 
M. i.ii M.utt:; déclare ouverte la session de mai 

ÎS'JO. La session a été prolongée pom- la ville de 
Roubaix, par autorisation spéciale ue lf. le Préfet. 
N o m i u a t i o n d ' u n K c c r ô t a i r c e t l e c t u r e d o s 

| i r ( i c è s - v e r l i a u \ 
Lo Conseil procède à la nomination d'un secrétaire 

pour la session. M. F . Carissimo, ancien secrétaire, 
est réélu par 15 voix, sur 27; M. Briet a eu 10 voix.et 
M. Hevndrickx, 8. 

M. F. Carissimo prend place au bureau, et. sur la 
demande de M. le Maire.il donno lecture des procès-
verbaux des 7 et 21 février dernier, qui sont adoptés 
sans observations. 

L e r o n o u v c l l c m o n t d e s C o m m i s s i o n s 
M. La Ifanuc demande au Conseil de procéder au 

renouvellement des Commissions, dosa i t que sur la 
demande d'un conseiller, les commissaires nommés 
à kt Session de mai do Tannée 1880, ont conservé 
leurs fonctions pendant un au, et cela alla d'éviter 
une grande perte de temps, à chaque nouvelle ses
sion. M. le Maire propose au Conseil d'accorder 
également aux commissaires qui seront désignés A 
la séance d'aujourd'hui, un mandat d'un an. Cette 
motion est acceptée à l'unanimité. 

M. G. Li;. uoieo voudrait que le conseil votât 
d'emblée le maintien do lo.;r mandat aux anciens 
comnuss. tires. 

M. LK M u a : répond que ce modo de renouvelle
ment de commissions n'«t pas légaL 

M. G. Lacumcq fait remarquer que le dépouille
ment des nnrnlms en séance va luire perdre b 
de t( mps; U prépose do nommer une se—mission 
spécial i, comme oa l'avait fait précédemment, pour 
c dépouillement. 

M. LI M.\mr;. — Cnmmo les membres de cette 
commission se retirent dans une autre salle, leur ab
sence a, la dernière fois, soulevé des réclamation -. de 
l apa i t d'autres conseillers qui ont trouvé que Ton 
ne devait pas continuer l'examen de Tordre du jour 
dans ces conditions. 

M. lo Maire ajoute qu'il y a v a à cela on 
facile, ce sera de suspendre la séaucc pendant lo 
dépouillement. 

La proposition de M. Leclercq est adoptée. 
M. P . DESTOSIKES. — Il nie semble que, si Ton 

suspend la séanco, on peut tout aussi bien nommer 
plusieurs commissions spéciales ; do cette façon le 
dépouillement sera vite fait. 

La irotion de M. Destombes est acceptée et trois 
commissions de dépouillement sont noinmé«3. La 
première est composée de MM. F . Roussel, G. Le
grand. Tiers, Briet ; la 2e, de MM. Lerouge. Debu-
chy, Heyndrickx, Leclercq ; la 3o. de MM. Louage, 
F'arvacque. Chéron, Deleporte-Bayart. 

Le Conseil procède ensuite su renouvellement des 
neuf commissions et à la nomination d'un membre 
du Conseil des Directeurs de l i Caisse. d'Foargne en 
remplacement de M. Despatures-Vallois, démission-
naire. 

l-icole n a t i o n a l e d e s a r t s I n d a a i t ' i e i s 
Le Conseil désigne ensuite trois candidats pour les 

fonctions damembres du conseil supérieur de l'école 
nationale des arts industriels, lf. Carlos Dolattre, est 
nommé 1er candidat par 2-2 voix.sur 83 votants,contre 
10, à M. .T.-B.Meiilassoux. 

Le 2o candidat désigné est M. Louis Cordonnier: 
21) voix sur 112 votants; M. J.-Bte-Meillassoux a ob
tenu 11 voix et ilv acu un bulletin blanc. 

M. Stéphane Wibo.viN est le 3e candidat; il a eu 20 
voix et M. J.-Bte Mcillassoux, 12. 

L ' é p u r a t i o n d e s e a u x d e l 'Empier re 
Le Conseil désigne quatre membres du Conseil 

municipal.deux dans chaque canton,pour faire partie 
de la commission de revision des listes du jury, puis 
il désigne, à l'unanimité, M. Faucher, expert de Rou
baix, pour la répar.i.ion des dépenses résultant de 
l'installation de l'usine de Grimonpont et descurages 
et améliorations des parties de 1Espierre et de ses 
affluents situées eu dehors du territoire des deux 
villes. 

La séance est suspendue à '.) heures 15. et les (roi i 
commissions spéciales font le dépouillement desscru
tin-. 

L o s c o m m i s s a i r e s 
La séance est reprise à dix heures 25 et M.le Maire 

communique au Conseil les résultats des dépouille
ments des scrutins. Sont élus : 

1" COMMISSION. — finances, octroi..— MM. Blan
chot. Carissimo, D» Carrette. Deleporte-Bayart, 
Durot, Farvacque, llarinkouck Ileyndrickx,Legrand 
Gustave, Roussel, Tiers. Vaissier. Vinchon. 

•Je COMMISSION. — Instruction publique. Beaux-
artt,musique,théâtre. —MM. Blanchot, Bourgois-
Carlinr, Carissimo, Dr Carrette. Dr De.'ViUe. 1 >• s-
tombes, Dupire. Durot, llarinkouck, Legrand Gus
tave, Spei, Willem Louis. 

8« COMMISSION. — Voirie.astainistement,hygiène, 
travaux publics. — JIM. Bourgois Dhelleinmes, 
D' Carrette. Chéron. Degalle, Dr Derville, Destom
bes, Dupire. Fauvarque, Louage, Leclercq, Penne!, 
Salembier, 'Tiers. 

•1" COMMISSION. — Assista)ice publique, cuit en. — 
JIM. Carissimo. D' Carrelle, P ' Derville. Durot, 
Fanvarque,D' LargiUière, Roussel, Spei. Vaissier. 

'•'• COMMISSION. — Abattoir, metrehés, pompes fu
nèbres, cimetière. — MM. Chéron, Deleportî-
Bayart,Farvacque, Fanvarque, LegrandGustave, Le
grand Jules, Louage, Salembier,Watine. 

(i< COMMISSION. — Sapeurs-pompiers, Têtes publi
ques. — MM. Debuchy, F'auvarque, llarinkouck. 
Leclercq, Legrand Gustave,Lepers.Lerouge,Roussel, 
Salembier, Vaissier, Watine. 

P COMMISSION. — Saux. — MM. Briet, Carissimo, 
Heyndrickx. 

8" COMMISSION.— Condition publique. —MM. Ca
rissimo, Heyndrickx. Willem. 

9« COMMISSION. — Eaux de VEspierre. — MM. Ca
rissimo. D'LargiUière, Custave Legrand. 

CAISSE D'EPAHGNB. — Conseil des directeurs.— 
M. Louis Ferrier. 

COMMISSION DE RÉVISION r>« ut LISTE » O TOUT. — 
Cantonde Roubaix-Est, MM. Blanchot, Paul Wa
tine. 

Canton de Boubaùc-Ouest. — MM. Leclercq et 
Louage. 

Q u e s t i o n s d i v e r s e s 
M. LEMAIP.I; communique au Conseil le projet de 

distribution des eaux potables, rédigé par M. l'ingé
nieur en chef des ponts et chaussées. AstS est donné 
de cette communication. 

Lo Conseil renvoie aux -le et Ire commissions 1 -s 
demandes de bourses pour l'Institution de Ronchiu, 
aux 6e et Ire, des demandes de subvention, formuli ts 
par le Cercle nautique l'Aviron, et par la fédération 
des sociétés de tir à longue portée de la ri 
Nord. 

Il vote un crédit supplémentaire de 2.598 fr. poul
ies dépenses des aliénés indigents en 1889. 

Il homologue la réception définitive des effets d'ha
billement et de coiiï'urc du personnel do la pohee. 

D C p e u s c s p o u r m e s u r e s , 1 ' o rd re 
IL u MAITH: demande an conseil do voter d'ur

gence un crédit de 20.000 francs, dépense occasion
née par la présence des troupes à Roubaix. 

M. A. LEPERS dit qwe si l'on appelle cels des me
sures d'ordre, lui, il trouve que ce sontdes mesures 
de désordres. 

Il ajoute que, partout, il a entendu dire que les 
échauffouréca qui s'étaient prodaite avaient pour 
cause précisément le déploiement extraordinaire oo-s 
forces armées. 

Il dit encore que, lors de la manifestation lutta 
sur la tombe de Vanhamen, i1. a vu, rue de la Cure et 
Grande-Place, les g"ndarmeo charger des personnes 
absolum -nt inoffensives. 

M. m; M.Micrf répond que l'administration munici
pal a le devoir de maintenir Tordre partout. 

M. R. PnoALLi.. — Je me demande pourquoi lors
qu 'un iamillu p rte une oour une au cimetière, on 
ne prend pas les mêmes m< sures do t lice. 

M. v:\ t e . , . - . Lorsqu'un I nue cou
ronne au ciaietière, elle no le fait ] s annoncer à 

par ::n journal ; c'est un pieux devo 
i îstati m. Or, c | assè le 25 avril 

est une manifestation, et, dans une mauifcstation, 
on ne sait jamais ce qui ; -.; arri .. 

M. A. LEIF.II . — C e s , , . : y. éei ' in. nt les rur'.i :cx 
oui ont fait 1» manifoïtalion lit •;-> avril. '. 
dormes et la police ont mis le dèsor Ire en ch 

M. LK MAIRE. — 1/t :;<•:: la".n o r :. lot , cette fois». 
sou île roir connu, eié; Ta t. ..;• ara t tit.i ; o 
le fera toujours. 

M. A. L E P E R S . — Si les 30,000 Francs qu'on nous 
demande sont destinés à payer les dépenses de no o1-
riture des soldats, je proteste de nouveau, car 
vu. rue du Pays, d( s soldats chai ger dcâ cui 
arrêter des gen ; qui Bc prom* naient. 

51. I.K MAI::: : .— Lee attroupements sont d 
etees personnes ne devait nt pas se trouver eu cet en
droit. 

M. A. LEPERS raconte une des B • aes qui so sont 

Ïiroduites le soir du 5 mai, rue Wallon. Il dit qu'un 
ieutenaut du 48e Ta menacé de son revolver et lui a 

refusé do passer, bien qu'il eut donné son titre de 
conseiller municipal et de délégué ouvrier. 

Dans ces conditions, il ne votera pas les crédits 
demandés. 

lf. i.i: DoeTEéR CARRETTE dit que, non seulement 
il volera lo crédit de 20.0UO francs, mais qu'il tient 
encore à renicrci r M. lo maire et MM. les adjoints 
du dévouement dont ils ont fait preuve pendant la 
grève. 

Nous en sommes soitis sans effusion de sang, et 
c'est à vous, ?de--ieurs, que nous 1H devons. 

M. u t DOCTEUR DXKVIIXE dit qu'il dépose un ordre 
du jour de remerciementsâ l'administrât! >n. 

M. LE MAIRE a prié y . le docteur Derville de re
tirer sou ordre du jour, ce que celui-ci a fuit. 

lf. A. LEI'IIUS Ji! que l'administration n'a été pour 
rien dans la cessation de la grève; ce sont les mi m-
bn n du parti ouvrier qui ont fait t&MSi r la grève. 

Une voix. — La grève n'a-t-elle \ as eessé du 
jour où vwus avez donué votre démission ? (Rires, t 

M. R. DEOALLE. — ActueUemerl. il y s encore des 
troupes à Roubaix; resteroat-ellos encore longtemps 
chez o 

M. LE MITRE. — Non, elles doivent incessamment 
quitter R lubaix, et une grande parti ) est déjà retour
née dans les garnisons. 

y u o s t l o u s i l l x e r s o s 
lf. i.i; MAIRE donne lecture d'une lettre narlaquclle 

madame veuve Deschamps demande une subvention 
théâtrale. 

Le Conseil renvoie aux te et Ire Commissions un 
projet de modification à spnerter aux circonscriptions 
existantes pour le servie* de la constatation dos 
décès, et la demande do l'avis du Conseil municipal 
P mr la loeation.è long terme, d'un immeuble appar
tenant aux hospices. 

Le conseil vote divers crédits supplémentaires,ren-
voie eux 1 \ :!? et Ire commissions une donation f dte 
à la ville (iç-jliso St J.-Biptiste) et adopte la deman
de de dis;vase de 11 responsabilité pécuniaire et dé
cennale pour le pont Daubenton. 

Le huis-clos e*t ensuite prononcé et 1* séance est 
evée a 11 h. Ii2. 

COUR D'ASSISES DU NORD 
Audience du vendredi 13 mai 1S90 

Présidence de M. le conseiller I n n i l 
Ministère public : M. MAUVII.I.ET, substitut du pro

cureur général 
2e affaire. — AITairc d o IUCCUI'H 

Guiehard est condamné à cir.q ans de réclusion. 
— Délctiseur : M« Bailleux. 

Se affaire. —Vol à M l l e 
Les accusés sont : p .Talcs Arthur Baudouin, i »ur-

nalicr. lu nos: 2" flenri-Aimé Wacheul, 21 an*, co
cher; ;T Paul-Louis-Victor Coupv, électricien, 30 ans; 
•T Adolph • Yerli Ist. 23 ans,cordonnier; B' Aujuste-

W, r .un. ni ans, peintre; 0' ArUdor-Heari 
Lecourt, mécanicien, 18 ans. 

Ces individus do Lille sont mal notés, fj . 
Werquin ci Lecourt ont déjà été condamnés i f em
prisonnement. 

Les faits qui leur sont reprochés, se sont, d'après 
i . i. paonée ds lu maniera suivante : 

Dans la soirée dut) lévrier lernier, vers huit heu-

cultiyatear ». 
Rob- i se trouvait dans lasulle des^as-pcrSusd la 
gare de Lille, attendant le départ du «rain de 8 h oo 
qu'il devait prendre pour se rendre à Bethunc et à 
Lillers. Il lia conversation avec un individu qui lui 
fournit quelques renseignements et lai offrit uo le 
conduire à uno autre gare par laquelle il pourrait ef
fectuer son voyage plus rapidement. 

Ilcrenphels accepta cette proposition et engagea 
son interlocuteur à boire une chope dans un estami
net voisin. Au moment de payer, il commit Timpru-
dence de parler d'une somme de 500 francs dont il 
était porteur, et de laisser voir son porte-monnaie qui 
contenait alors 585 à 588 fr. 

Les deux hommes so mirent en route. Le guide 
d'IIeronghels lui lit traverser une partie de la ville, 
franchir les fortifications à la porte do Tournai et 
quitter le. route ponr prendre un sentier, en disant : 
• Voilà Us becs de gaz do la gare où je vous con
duis, n 

A peine Ilerenghels eut-il fait quelques pas dans 
le sentier que deux individus qu'il n avait pas jus
qu'alors remarqués, s'approchèrent de lu». Il 
sentit frappé à lu tête, probablement avec uu instru
ment contondant, et renversé. Etant à terre, ureçut 
un deuxième coup et, comme il criait, ses agresseurs 
lui posèrent une main sur la bouche, en lui serrant 
le cou avec son cache-nez. 

Un des malfaiteurs la fouillait et lui arracha son 
porte-monnaie avec tant de violence que son pantalon 
fut déchiré. 

Quand il put se relever, llerenghels, qui avait.à la 
tète, plusieurs petites blessures e t une contusion à 
l'œil gauche, alla, sous la direction d'une jeune gar
çon qu'il rencontra, faire sa déclaration à la po
lice. 

Les dépenses inusitées auxquelles ils se livrèrent 
amenèrent l'arrestation des sut accusés qui bieut'jt 
passer..!.; «'o • aveux. 

Baudouin, qui avait rencontré llerenghels à la 
gare, Tarait conduit à uu estaminet où so trouvaient 
les cinq autres. Deux de ces derniers, Coupy et Wa-
elieul,ayant vu le porte-mounaiebien garni,s'étaient 
vite entendus avec Baudouin, Verhelst, Werquin et 
Leceurt pour s'en emparer. 

Baudouin entraîna la victime dans nu lieu écarté. 
Il était .-uivi, à courte distance, par Coupy et V.'a-
chiolqai ont terrassé, frappé et volé llerenghels. 

Verhelst, Werquin et Lecourt qui se tenaient plus 
éloignés-probablement pour faire le jruct et assurer 
la sécunt» des principaux p.uteurs du crime, auraient 
re-;u comme part du butin distribué par Coupy, 
savoir Verhelst l l l f r . , Werquin, 79 et Recourt Dé. 
Les autres coupables auraient eu : Boudouin 51 fr., 
Waclicul liû et une paire de bottini s, Coupy u..e 
paire de bottines et le reste de lasomme soustrait o. 

Lo résultat an l'affaire est le suivant : 
Baudouin, pas de circonstances atténuantes, cinq 

ans de réclusion. Défenseur ; M' Proteau. 
Wacheul, pas de circonstances atténuantes, cinq 

ans de réclusion. Défenseur: Me Eaiileux. 
Coupy se voit refuser les circonstances atténuan

tes, stit ans de réclusion. Défenseur : M" Bertauld. 
Verhelst obtient des circonstances atténuantes, 

deux ans de prison. Défenseur : lf« V.'.i'.1.'• 
Werquin, circonstances atténuantes accordées, 

deux ans do prison. Défenseur : M« Fcrnand Druello. 
Lecourt, circonstances atténuantes concédées, deux 

ans de prison. Défenseur ; M' Lo Glay. 

Audience du sameùi 17 mai 
Présidence de lf. le conseiller LEPOT. — Ministère 

public : M. T.VINTUIUEH, avocat-général 
Ire affaire. — Vol à t io inmeçrn lee 

L'accusé Philippe Carpentier, jouenalier à Gom-
megnies. est âgé de 39 ans. Les renseignements re
cueillis sur son compte sont mauvais. Il a déjà subi 
six condamnations dont deux pour vols. U est en état 
de récidive légale. 

Voici i'esposé des faits : 
Le 23 mars dernier, le sieur Lhussier, marchand 

de beurre à Gommegnies, partait à 1 heures du uia-
tin, pour Valenciéunts. après avoir fermé toutes les 
portes de sa maison. A son retour, â 8 heures du 
soir, il trouvait toutes les pertes intérieures ou-
vei tes. 

Les meubles avaient été fouillés, notamment, d..:.s 
la cuisine, une commode. Avant son départ, le volé 
avait fermé à clef tous les tiroirs de ce meuble. Os 
avait essayé de fracturer la serrure d'un de ces ti
roirs qui portait des traces de pesée ; niais le mal
faiteur avait fini par découvrir la ciel" cachée dans 
•n vase. 

I ls ' - tai t emparé a'titi» Bomsoe de ttUO francs. Il 
avait pris également du lino* et des vêtements poar 
use valeur Je 90 francs. I! s'était habillé à peu près 
entièrement r..-e.- des effets neufs de Lhuissicr et 
avait laissé dans la cuisine, les siens hors d'usage. 
Le livret nuli;.m • dit volé avait disparu. 

Lhussier se demanda d'abord par ou le m 
avait pénitrè. En effet, la pori avait pu 
être ouvert.', mu 1er" des pesées exercées avec un 
crampon en for arraché do l'écurie. 

Mais la victime du vol aperçut dans lo mur, r.u 
dessous de la fenêtre de la chambro A coucher, un 
trou de60centimètres de diamètre. C'était t i r l i 
q ie le voleur s'était introduit. Ne pouvant fracturer 
la porte ni les fenêtres munies d» solides barreaux 
en fer, il s'était livré à un véritable travail de dè-

A l'aide du crampon de fe-r, il avait retiré 
les moellons et U.s briques. 

Ku fouillant les effets abandonnés par le malfai
teur. Lhussier découvrit le nom île celui-ci. Dans 
une des poches d'un iii!o! en velours, se trouvait nna 
assignation au nom de Carpentier, le sommant de 
comparaître dovant le tribunal correctionnel d*Avee-
ues. pour vol et bris de clôtu 

Carpentier fat arrêté à Valenciennes. le 26 mars. 
11 avait dépensé, en troie mauvaises 

. une somme d'environ !>>o fr. Au moment 
de son arrestati m, il n'a r lui que qucl-

• et lo livret asUitair .. ...it des 
aveux. 

un antre 
individu de l'avoir aidé â c imnettre le vol. 11 a prê
tent, t qui ce dernier avait r ;. . pour sapa i 

•at dérobé. Y 
i ; fausses.Un pn innés a vn entre 
sos mains le 22 au soir une somme de 5 ùti 
gDemarest est acquitté.—D ;•• iseur.M' U El 

:EIUS& SPECTACLES 
T c u r c o i n j . — Lfl concerl dimanche i 

18 u u, do la pla u donné par la Fanfare 
d i Blanc-Seau qui exécutera les six morceaux ci-
nprès : 

1. Allégro militaire ; 3 . Ouverture ; 3 Fantaisie 
sur Robert le Diable;*,, manche, valse; o. Les 
Drapons de Villar* . ù. Polka pour pistou. 

COSMOHAMA. iM, rue ds ia CUre, Boabaix. pu 
I l au 17 mm, Les Pyrénèe* et le MiJi de la France 
5d centimes. Clôture le 19 mai 44l"Jl 

CORRESPONDANCE 
Le* articlespublièsaans ceiiepartie du journal 

n'engagent ni l opinion ni curesrcnsabi.-.i. Ji la 
r*dcc:io*i. 

L e s p l i a r u i a c i e u s e t le pub l i c 
Roubaix, le l'i mai 1S00. 

Monsieur le Directeur 
du Journal de Roubaix, 

Je profite du bruit exagéré qui s'est fait dans le 
publie, autour d'uu prétendu eaapc-isoaaement, 
in; : tr.e à tort a Tun do niés collègues et ami, M. 
Dràelle, pour vous adresser quelque* rtUcxiocs 
personnelles. 

Le e s de M. Druell-.» n'est malheureusement pas 
aussi rare qu'on pourrait te supposer .le ne pâtée 
pas ici d'empoisonnement, puisque dans cette 
occurrence,il n'en a jamais existe. Voilà uu jeune 
pharmacien établi depuis plusieurs mois, st dejl 
avantageusement connu, comme médecin dans le 
quartier du Pile. La clientèle ne s i fait pus atten
dre, l'avenir se montre a lui souriant. Il va pou
voir enfin jouir du fruit de ses études et des sacri
fices nombreux qu'il s'est impose depuis 
breuses années. 

Un matin, une mère entre iniile, vient le con
sulter pour son enfant qui tousse. Le pharœaeii a 
lui délivre un sirop à base de tolu ; quoi de plus 
naturel et de plus iuoffensif ? Le lendemain Ten-
faut meurt brusquement : on remarque sur le 
petit corps des tâches anormales, dei traces de 
brûlures, prétend-on. Cela suffit : le pharmaoïKi 
a fait erreur, l'enfant est mort empoisonné. Le 
médecin chargé de constater le décès, refuse de 
délivrer le permis d'inhumer. Kst-ce clair '. A anoi 
bon uno enquête ! Le fait est là brutal : Le pria -
macien est coupable. Les journaux, qui sont obli
gés a. tenir le public su courant, contestent natu
rellement les bruits qui circulent ; la nouvelle se 
répand rapidement. 

On parle déjà de prison, d amende énorme, Ha 
domnvii.es-iatérêts considérables. L'enquête a ea 
lieu cependant, et avec elle l'autopsie qui démon
tre que les organes sont parfaitement sains, que 
l'enfant a succombé a une bror.oho-pnoumonio 
aigne, avec production de phlvetènes a 1» surfîtes 
du donne. De l'accusation portée, il no reste plus 
rien. Les journaux s'empressent de le dire, l e 
pharmacien est innocent ; fort bien. Mais il no 
manquera pas de gens pour dire :« Il s'en est tiré 
tant mieux pour lui.«Tout cela n'est-il pas profon
dément triste ! 

Certes, j e veux bieu croTC que ni i a réputation 
| de M. Druello, ai ses intérêts n 'auront à souffrir 

de ce pénible aecroc. Je suis même persuadé du 
contraire et ce sera justice. 

UeUien.de
pit.no
Maire.il

